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FILS DE LA TERRE, roman béarnais, par Paul-Henri Capdeviélle. Un vo­
lume in-16. Prix: 3 fr. 50. Librairie Plon-Nouirrit et Cie, 8, rue G-aran- 
cière, Paris. (6e).

Proudhon ise vantait volontiers d’avoir dans les veines vingt-cinq quartiers 
de paysannerie. Les personnages de ce roman, si curieusement localisé, ont 
pris au pied de la lettre la boutade du théoricien socialiste; pour eux, quand 
il s’agit de terre, possession vaut titre... de noblesse. Mais voilà que l’amour 
déroute les plus sages prévisions des familles; a-u village tranquille où fleu­
rit l’âge d’or à l’abri de l’immuable tradition, les jeunes gens parlent sou­
dain d’appliquer la moderne formule: Chacun sa vie. L’héritier du domaine, 
Yan-n, épouse une couturière; il s’en va sous la malédiction paternelle. Son 
ami Paul Non gués est attiré par le mirage des aventures exotiques, et sa 
Soeur, la fièr-e Apollonie, finit par s’éprendre d’un robuste valet. Le père 
résiste; il cédera, car 11 sent confusément que les plus célèbres aristocraties 
sont condamnées si elles n’acceptent la régénération d’un sang nouveau. Ce 
drame rustique se meut dans un milieu plus strictement observé; on respire 
Todeur forte des guérets ouverts “comme des lèvres”, et rien n’est plus sain, 
plus réconfortant que le spectacle de cette idylle vécue dans la" simplicité 
des campagnes béarnaises.

QUELQUES VERS, par Henry Thédenat, membre de l’Institut. Petit volu­
me in-12. Prix: 1 franc. Librairie Plon-Nourrit et Cie, 8, rue Garan- 
cière, Paris, (6e).

Dans les éditions d’art publiées sous les auspices de la Revue des poètes, 
vient de paraître un petit recueil qui est un pur bijou littéraire en même 
temps qu’une agréable surprise pour les admirateurs des beaux travaux ar­
chéologiques de l’auteur sur la Rome ancienne. Suivant la pittoresque ex­
pression de François Cop-pée, ce sont des fleurs poussées parmi les ruines. 
La forme de ces pièces trop brèves est exquise, et l’inspiration en -est, par 
instants, tout à fait lamartinienne. La vieille foi et les immortelles espé­
rances qu’elle suggère apparaissent une- fois de plus comme la plus haute 
source de la vraie poésie.

CHEMIN DE LUMIERE. La Vie surnaturelle. Aux jeunes filles. Aux jeu­
nes femmes. Par le chanoine ,1. Vaudon. In-12 écu, 2.00. P. Lethi-elleux, 
éditeur, 10, rue Cassette, Paris (6e).

M. le chanoine Vaudon, sous ce titre général: Chemin de Lumière, -a en­
trepris une série d’ouvrages de doctrine et de piété, plus particulièrement 
destinés à la jeune fille et à la jeune -femme. Le premier vient de paraître: 
La Vie Surnaturelle. En voici les titres: L’Origine de la vie ,1e -Sens de la
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